
/ ,*t"rDENcE,
DE LA

RÉeuei'tque
Seruice de Presse

SEUL LE TEXTE PRONONCE FAIT FOI
EMBARGO JUSQU'AU PRONONCE

DlscouRs

DE MONSIEUR JACQUES CHIRAC
PRÉSIDENT DE LA RÉPUBL|QUE

A L'OCCASION DE L'INAUGURATION DU NOUVEAU BATIMENT
DU PARLEMENT EURoPÉEN

STMSBOURG

MARDI 14 DECEMBRE 1999

b ttp ://nwr'.elysee,fr



Madame Ia Présidente'

Messieurs Ies Présidents des Institúions européennes,

Mesdames et Messieurs les Ministres,

Mesdames et Messieurs |es DéptÍés' '

Mesdames, Messieurs,

Je tiens torrt d'abord, Madame la Présidente, á vous remercier pour Votre

accueil chaleureux.

Votre é|ection á |a Présidence du Par|ement, l.été dernier, est venue

couronner votre passion de grande Européenne. Quinze années de mandat

électif vous ont gagné le respect de vos collěgues et, au.de|á, de toutes cel|es

et de tous ceux qui se battent pour I'Europe.

Je veux aussi éVoquer la haute flgure de Louise Weiss, dont cette enceinte

porte Ie nom. A|sacienne, Ses origines étaient aussi alIemandes' autrichiennes

et tchěques. ElIe a toute sa vie plaidé pour |'Europe. Dans ce siěc|e si souvent

tragique, elle a cru, contre vents et marées' á la réconci|iatjon et á l'union de

nos peuples. Vous Ie savez peut-étre, c'est á ma demande qu'en,1979, á 86

ans, cette militante in|assable de Ia cause des Íemmes et de celIe de l'Europe

avait accepté de briguer son premier mandat é|ectif. Son engagement trouvait

alors sa consécration dans votre Assemblée.

Cette inauguration, Mesdames, Messieurs, marque une date dans I'histoire de

votre Parlement. Que| chemin parcouru depuis |a premiěre réunion, en 1952'

de |'Assemb|ée commune de |a Communauté Européenne du Charbon et de

|'Acier ! Et depuis la premiěre é|ectjon des députés européens au sr-..lfrage

universel direct, il y a vingt ans !



Renforcé chaque jour dans sa |égiťmité et dans son ró|e, |e Par|ement se
devait d.acquérir son autonomie par rapport au Conseil de l'Europe qui |ui a
offert |,hospitalité pendant prěs d'un demi-siěc|e. || était souhaitab|e' i| était
nécessaire qu,il dispose enfin de son bátiment.

Je VeuX sa|uer toutes ce|les et tous ceux qui ont travai||é á cet immense
chantier : |es architectes, la Société d'Aménagement et d,Equipement de Ia

Région de Strasbourg' |es entreprises, |es ouwiers, Ies techniciens qui ont
participé á cette grande aventure pendant quatre années et qui ont donné ce
Palais á |'Europe et á sa représentation.

Je remercie |es collectivités territoriales _la région A|sace, |e département du
Bas-Rhin et Ia Ville de Strasbourg- qui, en concertation avec l'Etat, ont apporté
|eur sourtien á cette réalisaťon.

Si souvent écarte|ée dans l,Histoire, au cceur des riva|ités continentales,
Strasbourg incame aujourd'hui |'idéal de paix et de démocratie de tout notre
continent. En accueillant votre parlement mais aussi le conseil de I'Europe
avec la cour des Droits de l'Homme, strasbourg est devenue la capitale de la
citoyenneté européenne.

Et nous devons aujourd,hui réfléchir aux moyens de faire vivre nos différentes
capitales dans une Europe élargie. Les liaisons entre Ies vi|les-siěges, comme
avec Ies Etats-membres, doivent étre aussi denses et aisées que possib|e.

Nous connaissons Vos demandes. Soyez assurés qu,á |a place qui est Ia

mienne, je m'emp|oie á les saťsfaire.

Lorsque votre Assemb|ée a pris possession des Iieux, iI y a bientót six mots,
on a beaucoup dit et écrit sur ce noweau bátiment et sur les difncultés qu'il a
connues dans |es premiěres semaines. Des préoccupations |égitimes se sont
exprimées, partagées par tous ceux _pariementaires, administrateurs,



fonctionnaires, journalistes, techniciens, visiteurs aussi- qui travaillent et
circu|ent ici. Ce sont |á, j'en suis persuadé, des défaLrts de jeunesse'
probab|ement diffici|ement évitables quand on songe á |'importance de ce
chantier. lls se résorbent progressivement, gráce aux mesures énergiques que
vous-méme, Madame |a Présidente, avec Votre Seďétaire Général. avez
prises děs votre entrée en fonction.

Et bientÓt, j'en suis sŮr, chacun aura trouvé
s'exprimera p|us que l,admiraťon devant ce
Par|ement un siěge digne de la mission que Iui

ici ses marques. BientÓt' ne

be| édifice, qui donne á votre

confient Ies Traités.

Mission éminente, Mesdames et Messieurs Ies parlementaires, et qui ne
cesse de s'étendre. Votre institr-ition, oŮ s'exprime Ia voix de nos peuples, est
présente dans tous Ies débats qui animent |'Europe. Et |'année qui s,achěve
aura été, sans conteste, celle du Par|ement européen.

La démission col|ective de la Commission, au printemps dernier, á |a suite ou
rapport du Comité des sages suscité par Votre institrrtion, a signé la Íjn d'une
époque. Elle a mis un terme á une perception trop technocratique et trop
secrěte de |a construction européenne. Votre contró|e vigilant de l'utilisatjon
des fonds européens a montré votre vo|onté d'exercer Vos pouvo|rs dans leur
olénitude.

l| Íaú en flnir une fois pour toutes avec l.idée que |e Pariement européen n'a
que peu de pouvoirs. Au fl| des traités qui jalonnent la route de l'Union, il n'a
cessé d'étendre Ie champ de ses compétences et de Ses responsabilités. Doté
d'abord de powoirs budgétaires, le Traité de Maastricht |ui a conféré |e statut
de co.légis|ateur. Statut renforcé depuis |'entrée en vigueur, il y a quelques
mois, du Traité d'Amsterdam.



Avec l'extension de la co.décision, rares sont |es domaines qui échappent
aujourd'hui á votre intervention. Et Ies citoyens européens, qui ont suivi avec
attention Ies auditions des candidats, préalab|es á la désignation de la
nouve||e Commission, ont pu mesurer |e ró|e de votre institúion, mais aussi
l'impartia|ité et |a compétence apportées par chacune et chacun d.entre vous
dans le processus de nomination des Commissaires.

Qu'i| me soit permis, á cette tribune, de saluer |'amp|eur et |a qua|ité du travail
qui s'accomplit ici, qu'il s'agisse de vos commissions, de vos sessions
pléniěres, ou du Comité de conci|iation entre votre Assemblée et |e Consei|.

véritable creuset oŮ se forge |a |oi européenne.

Ce travail quotidien de |égis|ation et de contróle est devenu une pan

essentielle de |a vie de notre Union, sans pour aúant entamer les prérogatives

du Consei| et de |a Commission. Car nous avons tous la vo|onté de respecter

|'équilibre institLÍionnel prévu par Ies Traités.

Et Votre rÓle est appelé á se déve|opper davantage encore avec |a nouvelle

réforme des institutions que Ie Conseil européen vient d'engager á He|sinki.

Para|lě|ement á |'extension envisagée du vote á |a majoríté qualifiée á oe

nouveaux domaines, il me parait en eÍfet nature| que Votre Parlement voie

s'élargir ses compétences de co.légis|ateur aux mémes domaines.

Il est nécessaire que vous puissiez faire entendre votre point de vue sur cene

réforme institrÍionne||e. C'est votre vceu. Le ConseiI européen vient de

prendre des dispositions en ce sens. c'est dans un esprit d'ouverture que je

vejllerai á leur applicaťon pendant la présidence frangaise de I'Union qui, je
r,^^^;.-^ -rl trDPřl trt Ptr| |l|trLU d LJe conclure Ies travaux de la Conférence

intero ouvemementale.



Et je me réjouis' Madame |a Présidente, qu'aprěs |'expérience réussie que

nous Venons de vivre á Hels|nki, vous puissiez á nouveau, |ors de chaque

Conseil européen, mener un véritab|e dia|ogue avec |es chefs d'Etat et de

Gouvernement.

Votre Assemblée est une institlrtion qui monte en puissance au sein de

|'Union. Mais trop d'Européens méconnaissent encore votre rÓle. En témoigne1

hé|as, Ia faible participatjon de nos concitoyens aux élections européennes

dans presoue tous les Etats membres.

Unissons nos efforts pour mieux faire connaitre votre Parlement ! Unissons

nos efÍorts pour que, dans toute |'Europe, |e mode de scrutin rapproche |es

citoyens de ce||es et ceux qui Ies représentent á Strasbourg. Adoptons enfin

un véritab|e statut des députés, respectant toúes les prérogatives de votre

Parlement.

Torrt cela aiderait nos concitoyens á mieux se reconnaitre dans leurs

représentants. Tout cela Ies encouragerait á renforcer Ieur dialogue avec Ieurs

paríementaires européens. Vous-méme, Madame Ia Présidente, donnez

l'exemple, en multipliant vos interventions publiques, en expliquant sans

re|áche Ia vocation de votre instittÍion, en donnant de votre Parlement une

image forte, volontaire et généreuse' Et' c'est vrai, vous avez |a passion

contagieuse !

Mesdames et Messieurs les parlementaires,

Cet efíort nédaoooioue ne doit n2s se |imiter á unel ťÝvuVvtJIY9
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Chacun le sent bien : ce qu'il faut maintenant, pour rallier nos concitoyens,

dans leur cceur comme dans leur esprit, c.est aussi changer |'idée méme qu.iIs

se font de I'Europe.

L'Europe, nos peuples la jugent souvent technocratique, lointaine et abstraite.

Nous entendons |eurs reproches : |es traités et les réglementations sont peu

lisibles ! L,Union ignore trop les préoccupations quotidiennes ! E||e est souvent

source de contraintes ! EIle ne respecte paS assez le principe de subsidiarité l

Mais en méme temps e|le ne s'occupe pas assez des fléaux du chÓmage, de

|.exc|usion, de Ia drogue, du crime ! Ensemble, répondons á ces critiques I

Nous devons bien sŮr faire davantage pour mieux coordonner nos po|itiques

économiques, renforcer notre moděle social. bátjr un seul espace de Iiberté'

de sécurité et de justice.

Mais d'abord nous devons expliquer toujours mieux á nos concitoyens tout ce

que |'Union Ieur appoňe déjá, toú ce qu'elle Ieur garantit, comment elle tes

protěge et Ieur permet de vivre mieux Leur expliquer, simp|ement, comment

elle fonctionne.

Cet effort d,explication, nous |'avons engagé, avec tous Ies moyens

nécessaires, pour l'Euro. Son apparition sous forme de billets et de piěces va

bouleverser |es mentalités et |es habitudes de nos peuples. Elle va |es

amener, dans Ieur vie de tous les jours, á penser et á agir en européens. Cette

véritab|e révolúion culiurelIe, nous la préparons aďivement et Ie passage á

l,Euro a été bien pergu par nos peuples. Parce que nous nous sommes donné

les moyens de I'expliquer et de le faire comprendre.

Nous devons adopier la méme pédagogie, multiplier nos campagneS

d'information pour íaire mieux comprendre |e projet européen dans son

ensemble, mieux comprendre nos institntions, nos politiques. pour conduire



cet effort nécessaire' il faudra dégager des moyens budgétaires. || faudra

aussi une véritab|e mobilisatjon de Ia part de tous les responsables po|itiques.

Et vous, élus du sutfrage universe|, devrez étre en premiěre ligne pour montrer

le chemin.

Mais pour emporter |,adhésion de tous' Mesdames, Messieurs, nous devons

aussi étre capables de donner á l'Europe sa vraie dimension. || nous farÍ

édifier une Europe citoyenne, dont chacun se sente acteur. Bátir une identité

commune, dans Ie respect des identités nationa|es. Dans Ie respect des

peuples qui composent I'Union, dans le respect de leurs langues, de leurs

cultures.

L'Europe, nos peuples ne veulent pas s'y dissoudre et s'y perdre. Au contraire,

á travers e|le, chacun ver.rt exister davantage' Nous devons réussir Ia
construction de cette grande maison commune oŮ chacun doit néanmoins se

sentir chez lui. Une maison oŮ tous vivent ensemb|e, solidairement. mais oŮ

chacun garde ses repěres famiIiers.

Nous emporterons |'adhésion en privi|égiant ce qui nous rapproche. Une

certaine idée de |'homme, de sa liberté, de sa dignité, de ses droits. un

moděle socia|, ancré dans notre histoire commune et fondé sur une tradltion

de négociation co|lective, une protection contre Ies aléas de l'exístence, un

Etat garant de Ia cohésion sociale.

Voi|á pourquoi Ia France souhaite que, sous sa présidence, soit adoptée la

Charte des droits fondamentaux de |'Union européenne. Votre Parlement

jouera un ró]e essentiel dans son élaboration, aux cÓtés des Etats et des

parlements nationaux Ei ce texte, avec ses droiis et ses devolrs, donnera son

cadre, ses réÍérences, son corpus á |a citoyenneté européenne'



Cette citoyenneté' c.est aussi un méme attachement á nos identités, á nos

histoires; une longue tradition de conespondances entre nos cultures

nationales, nos penseurs, nos artistes. Une tradition qui remonte au Moyen-

Age et qui nous a donné |'humanisme. Bref, tout ce qui fonde notre civi|isation

européenne. N'oublions jamais que |,Europe est née sur les terres de l'esprit.

C'est cette Europe-|á que nous devons faire viwe et grandir pour faire aimer

I'Europe.

Et d'abord, par notre jeunesse. Voilá pourquoi Ia France fera de |.éducation et

des savoirs, des échanges entre unlversités et Iaboratoires, une priorité de sa

présidence. Pour permettre auxjeunes, étudiants, chercheurs ou techniciens'

jeunes dip|ómés en quéte d.emploi ou jeunes travaiIleurs, d'ouvrir Ieur horizon

á I'Europe tout entlěre. A cette fin' la France présentera á ses partenaires un

programme ambitieux et concret d'encouragement á |a mobilité' Nous devons

aider les nouvelIes générations á forger Ieur conscience européenne.

Madame Ia Présidente, Mesdames, Messieurs,

Vous étes Ies par|ementaires qui a||ez Íaire entrer |'Europe dans Ie prochaln

millénaire. C'est vous qui, avec |es Etats membres' avec |a Commission' allez

préparer I'Europe aux grands défis de |.avenir.

Gardons-nous de tracer aujourd'hui les contours de l'Europe flnie. L'Europe

est un projet. E|le est aussi un processus. Méme les p|us audacieux des pěres

fondateurs n'avaient pas imaginé |'euro. Mesurons avec fierté |e chemln

accompli. Réfléchissons ensemb|e á nos ambitions pour demain'

Notre histoire nous oblige. Avec |a Renaissance et pendant cinq siěcles,

|'Europe a su bátir une civilisatjon rayonnante' Puis le choc de nationa|ismes



exacerbés et la négation radica|e de nos valeurs ont entraTné notre continent,

et |e monde, dans deux guerres terrib|es qui ont cassé, etfacé'|.Europe.

Depuis cinquante ans, avec opiniátreté et avec succěs, nous réunissons |es

conditions d.une nouve||e renaissance européenne.

Les Européens doivent désormais apprendre á réconci|ier Ieur histoire et leur

géographie. Pendant quarante ans, |'Union européenne n.a pas eu á dessiner

ses frontiěres : e|les |u| étaient imposées par Ies chars du pacte de Varsovie'

Ie Iong du rideau de fer. En s,ouvrant á 13 pays candidats, qui seront p|us tard

rejoints par ceux des Ba|kans occidentaux, l.Union afflrme sa vocation á

rassembler toLrte Ia familIe européenne.

J'invite ceux qui reprochent aux dirigeants européens de manquer parfois de

courage et d'ambition á réfléchir quelques instants au défl que représente

l'intégration progressive, et indispensable, dans |'Union de queIque 200

millions d,hommes et de femmes appartenant á une vingtaine de pays.

Avant d'ouvňr sa porte, |.Union devra réformer ses institt.ttions. Le chantier que

nous avons engagé á Helsinki est nécessaire. Mais nous savons déjá qu il ne

constitue qu'une étape. Nous devrons approfondir nos réfleÍons sur Ies

conséquences á long terme de ces é|argissements.

Le défl est considérable : comment faire vivre une communaúé de peup|es

aussj différents par |eur niveau de vie mais aussi par leur expérience de |a

construction européenne ? Comment Ie faire, tottt en poursuivant

I'approfondissement indispensable de nos politjques communes ? Ne faufil

pas réfléchir á une mise en ceuwe plus flexible de nos progrěs' comme nous

|'avons déjá Íait avec Schengen, puis avec |.euro ?

Cette Europe qui s'é|argit et qui s'approÍondit doit progressivement assumer

toL{tes seS responsabiIités sur Ia scěne du monde. Les Européens Ie



Souhaitent. Le drame du Kosovo nous l.a montré. l|s veulent une Europe

puissante. Une Europe capable d.apporter toLJte sa contribution á la

construction d'un monde prospěre et en paix. Une Europe quí s'atfirme comme

l'un des pó|es majeurs de |'équiIibre mondia|.

L'Union est déjá |e premier ensemb|e économique et commercial de |a

planěte. Elle s'est dotée de |.euro, l.ar-rtre grande monnaie, au cÓté du do|Iar:

E|le a affiché sa cohésion, sa détermination et sa capacité á défendre ses

intéréts et son modě|e, d.une seule voix, lors des discussions de |'oMC á

Seattle.

Cette capacité, |'Union doit désormais l'afflrmer aussi dans le domaine de ta

po|itique étrangěre et de Ia défense. Le ConseiI européen d'Helsinki a marqué

un important progrěs. D'autres devront intervenir dans |.année qui vient.

Cette montée en puissance de l'Europe et la perception qu'en ont nos grands

partenaires contribuent á conÍorter l'image que nos concitoyens se font de

|'Europe et d'eux.mémes.

\/niIi |\ltacr|ernac o+ [4g55igL]15, Ies táches auxquelles nous, dirigeants

poIitiques et représentants é|us de |'Union, devons nous atteter.

La France aura, aprěs Ie Portugal, |.honneur et la responsabillté de présider

|.Union l.an prochain et de conduire |,Europe au seuil du troisiěme mil|énarre.

Ses priorités rejoignent, je |e sais, celles de votre Assemblée : Europe oes

hommes, de la connaissance et de I'innovation ; Charle des droits

fondamentaux ; réforme des institutjons et é|argissement ; défense

européenne. Soyez assurés de la détermination de mon pays á vous associer

pleinement auxtravaux et aux débats de sa présidence.
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Dans un an trěs exactement, je reviendrai dans cet hémicycle pour faire avec

vous |e bilan de ces six mois. Nous mesurerons a|ors |es progrěs accomp|is.

J'ai la conviction qu'ensemble, partageant la méme vision de l.Europe,

poursuivant les mémes ambitions pour |'Union, nous aurons su |ui faire

franchir de nowelles étapes. Nous aurons su lui conférer un surcroit

d'etficacité, de so|idarité, d'identité. Nous |,aurons rapprochée de nos peup|es.

Ainsi va l'Europe. Plus vite et plus |oin qu.on ne |e dit. Le XX|ěme siěc|e verra,

j'en suis sŮr, l'affirmation d'une Europe humaniste et prospěre, puissante et

pacifique, au premier rang des acteurs sur la scěne mondiale. oui, le XX|ěme

siěc|e sera ce|ui d'une renaissance européenne.

Mesdames et Messieurs, je vous remercie.
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